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Les organisations professionnelles sont 
convaincues que le tourisme est le 
secteur d’avenir de l’économie fran-

çaise. Pour elles, la priorité est de faire du 
tourisme une affaire d’État afin de gagner 
un point de PIB d’ici 5 ans. Le point avec 
Jean-Pierre Ghiribelli, président de l’UMIH 
83 et PACA.

Votre réaction après le résultat des 
élections professionnelles en termes de 
représentativité patronale ?

Jean-Pierre Ghiribelli. C’est une grande 
victoire  ! L’UMIH est N°1 au sein de la 
branche HCR avec 77% des entreprises 
adhérentes et près de 70% des sala-
riés. Pour la branche HCR (hôtels - cafés 
– restaurants), l’UMIH est N°1 chez les 
indépendants avec 72% des entreprises ! 
Avec ses syndicats associés (GNC, SNRTC), 
l’UMIH représente 77% des 42 582 entre-
prises déclarées adhérentes à une des 
organisations professionnelles représenta-
tives (UMIH 30 762 - 72,2%).

L’UMIH est majoritaire dans tous les 
secteurs de la profession ?

JPG. En effet, du petit café à la grande 
brasserie, de l’hôtel de village au palace, 
du restaurant ouvrier à l’étoilé, de la disco-
thèque aux night-clubs branchés : l’UMIH 
représente toute la profession. Toutes 
branches confondues, l’UMIH est la 3ème 
organisation professionnelle en nombre 
d’entreprises adhérentes après le bâtiment 
et la métallurgie.

L’UMIH est même N°1 en nombre de sala-
riés !

JPG. Avec ses syndicats associés, l’UMIH 
représente 70% des 385 805 salariés des 

entreprises adhérentes à une des organi-
sations professionnelles représentatives 
(UMIH 188 705 - 48,9%).

Quelle est votre position sur le littoral ?

JPG. L’UMIH est N°1 dans les zones 
touristiques, dans les territoires, dans 
les grandes villes, dans les zones rurales, 
dans les outre-mer ! L’UMIH est présente 
dans tous les départements français (106 
fédérations départementales et locales) en 
métropole comme en outre-mer.

La place de N°1 confirme l’importance 
de l’UMIH au sein de la branche HCR ?

JPG. C’est mon analyse. Au niveau 
national, le poids de l’UMIH rend incon-
testable son rôle de porte-parole et de 
représentant de la profession. Majoritaires 
au sein de la branche, l’UMIH et ses syndi-
cats associés pourraient utiliser leur droit 
d’opposition.

C’est donc une position de leader incon-
testable ?

JPG.  La position de leader de l’UMIH la 
confirme comme l’interlocuteur de réfé-
rence des pouvoirs publics et donne tout 
le crédit nécessaire aux actions des élus 
confédéraux auprès des institutionnels 
(ministères, administrations, Parlement) et 
dans les instances où ils siègent. L’UMIH est 
la seule organisation patronale du secteur 
à adhérer aux trois instances interprofes-
sionnelles (Medef, CPME, U2P). Au niveau 
local, les règles de la représentativité natio-
nale s’appliquent dans les territoires. Les 
fédérations départementales UMIH béné-
ficieront du poids de la représentativité de 
l’UMIH nationale.

C’est donc une grande et belle victoire, 
notamment vis à vis des dissidents dans 
l’Est Var ?

JPG. Je pense qu’en ayant la confiance 
de 77% des entreprises du secteur CHRD, 
cette pesée patronale permet de recon-
naître le leadership de notre syndicat. 
Ce constat est important et siffle la fin du 
match. Chacun est à sa place. Cette légi-
timité, nous la mettons au service des 
professionnels qui tous les jours parti-
cipent au développement économique de 
nos territoires. Nous continuerons de les 
représenter, de les défendre et les accom-
pagner avec un objectif : faire rayonner 
notre secteur pour faire gagner le tourisme 
et la France.

Sur la question des sites Internet de 
réservations de vacances, la législation 
vient d’évoluer ?

JPG. C’est enfin une bonne chose. En ce 
qui concerne Airbnb ou Abritel, pour les 
plus connus, la France se dote enfin d’outils 
pour permettre contrôle et transparence 
des locations meublées. L’UMIH et le GNC 
se félicitent de la publication du décret 
d’application de la loi LEMAIRE relatif au 
numéro d’enregistrement qui reprend en 
tout point leurs demandes et appellent les 
municipalités à se saisir de cette nouvelle 
opportunité sans plus attendre. L’UMIH 
et le GNC avaient porté cette proposition 
dès la Consultation publique en ligne 
sur le projet de loi pour une République 
numérique en septembre 2015 et avaient 
défendu cette mesure lors de l’examen du 
texte par le Parlement.

Que va-t-il se passer maintenant ?

JPG. Après la promulgation de la loi, 
la publication du décret va changer la 
donne pour les 17 000 hôteliers français 
en garantissant la transparence pour le 
consommateur qui saura s’il va réellement 
chez l’habitant ou dans un appartement 
loué à la nuitée à l’année. Cela va égale-
ment donner des outils de contrôle efficace 
aux municipalités qui pourront connaître 
le nombre de locations, le nombre de 
lits représentés, le nombre de personnes 
ayant séjourné dans ces meublés ; soit tous 
les indicateurs nécessaires pour mener les 
politiques touristiques locales. Et, enfin, 
nous allons pouvoir bénéficier d’une 
concurrence loyale entre tous les acteurs 
de l’hébergement.

C’est donc la fin d’une forme de jungle ?

JPG. Il était temps ! Avec ce numéro d’en-
registrement, la France a mis en place un 
premier outil de l’arsenal voté par le Parle-
ment. C’est la pierre la plus importante 
puisqu’elle renforce le pouvoir de contrôle 
des municipalités et qu’elle répond aux 
enjeux de transparence attendus par les 
consommateurs. Chaque jour compte 
pour les hôteliers. Nous demandons aux 

municipalités de jouer le jeu et de mettre 
en place ces modalités le plus rapidement 
possible avant le début de la saison 2017.

Comment cela va-t-il se traduire sur le 
terrain ?

JPG. L’UMIH et le GNC, grâce à leur implan-
tation territoriale, vont demander à leurs 
représentants dans les territoires de 
défendre devant leurs exécutifs locaux la 
mise en place rapide du numéro d’enregis-
trement en détaillant la marche à suivre.

Mais le dossier n’est pas clos ?

JPG. L’UMIH et le GNC sont malheureuse-
ment toujours dans l’attente des décrets 
d’application de décisions adoptées à 
l’unanimité par le Parlement, à savoir 
l’identification du statut du loueur (particu-
lier / professionnel), la sanction sur la mise 
en œuvre du numéro d’enregistrement, la 
transmission automatique des données. 
Nos organisations professionnelles feront 
de la publication de ces décrets une de 
leurs priorités pour le prochain Gouverne-
ment.

Les acteurs du tourisme sont unis pour 
parler d’une seule voix...

JPG. L’objectif est d’oxygéner nos 
entreprises afin de favoriser la création 
d’emplois. Le gouvernement doit recon-
naître sans ambiguïté les dimensions 
économiques, sociales et culturelles du 
tourisme. Le tourisme en France est un 
trésor national représentant 160 milliards 
d’euros de chiffres d’affaires (2 fois celui de 
l’agriculture) soit 7,4% du PIB, comptant 
plus de 2 millions d’emplois et affichant 
une balance des paiements excédentaires 
de 10 milliards d’euros. Derrière cette 
réussite française se cache d’importantes 
fragilités : croissance nettement infé-
rieure à la moyenne mondiale, durée des 
séjours et dépenses par touristes faibles, 
contribution économique du secteur insuf-
fisamment portée par les investissements.

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

UMIH (Union des Métiers et des Industries 
de l’Hôtellerie) est la 1ère organisation 
professionnelle du secteur de l’hôtelle-
rie-restauration.

Le secteur de l’hôtellerie-restauration en 
chiffres :

229 000 entreprises dont 90% des entre-
prises ont moins de 10 salariés

76,5 milliards d’euros de chiffres d’affaires

+ 1 million d’actifs dont 300 000 saisonniers

100 000 jeunes formés chaque année

4ème employeur privé de France

UMIH PACA et Var

Jean-Pierre Ghiribelli : 
“Le tourisme, c’est l’avenir de l’économie”
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Plus d’un siècle plus tard, cette phrase, écrite par Emile de Girardin (1806-1881), 
garde toute son actualité. Et, Françoise Dumont, présidente de Var Tourisme 
et vice-présidente du Conseil Départemental, s’est évertuée à appliquer, à la 
lettre, cette doctrine de gouvernement en préparant les orientations marke-
ting du tourisme varois pour les années 2017 et 2018. En effet, ce vendredi 12 
mai, Françoise Dumont a présidé à Cavalaire le 2ème Comité Stratégique du 
Tourisme Varois, événement qui s’est déroulé en présence de Renaud Muselier, 
président du Comité Régional du Tourisme et président délégué de la Région 
Provence-Alpes-Côte d’Azur et qui a permis d’évoquer les grandes orientations 
du tourisme régional et varois.

Toujours en matière d’économie touristique, Renaud Ferrand, directeur général 
de l’IGESA a confié, en exclusivité à la Gazette du Var, que son entreprise pour-
suivait ses conquêtes commerciales. En effet, à partir du 1er juin prochain, 
l’IGESA reprend l’exploitation de l’Escale Mirabeau. Sur un plan plus militaire, 
pour le colonel Damien Dréo et ses troupes, c’était jour d’affluence à la caserne, 
ces 13 et 14 mai ! Le 54ème RA a séduit un large public de 5 à 95 ans en accueil-
lant près de 10 000 visiteurs !

En revanche, François de Canson, le maire de la Londe-les-Maures, est un 
homme en colère. Il ne digère pas la décision unilatérale du Préfet du Var de lui 
imposer un centre d’accueil de migrants sur le territoire de sa commune. 800 
personnes étaient réunies, samedi, sur le parvis de la mairie pour manifester 
leur opposition à cette décision prise sans aucune concertation.

Mais, la commune restera un lieu où il fait bon vivre ! D’ailleurs, cela fait main-
tenant 5 ans que la ville accueille Nature en Fête au sein de cet espace naturel 
magnifique. Cette année, ils étaient encore plus nombreux, sans doute plus de 
5 000 personnes, à fouler l’herbe du Parc de la Brûlade.

Gilles Carvoyeur

Gouverner, c’est prévoir !
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Actualités 3

Conformément au souhait du 
président de la République, la 
diversité des combattants venus 

libérer la France – les soldats venus 

d’Afrique, les résistants et les alliés – aux 
côtés des Français libres, tout comme 
la pluralité des mémoires du débarque-
ment de Provence, sont mises en avant 
dans la nouvelle muséographie.

La nécessité de faciliter la compréhen-
sion des événements par les visiteurs, 
de rendre un juste hommage à l’en-
semble des acteurs du débarquement 
et de la libération mais aussi de prendre 
en compte les avancées de la recherche 
historique et des technologies muséo-
graphiques rendait indispensable la 
rénovation du mémorial.

RENFORCER 
LA VOCATION PEDAGOGIQUE

Au-delà d’une démarche de mise aux 
normes de l’infrastructure, la rénova-
tion du mémorial avait pour objectif 
de renforcer la vocation pédagogique 
du lieu, son rayonnement, l’esprit 
civique, la cohésion nationale et le 
lien armées-Nation. Àinsi, sur près 
de 600 m² d’espace, se déploie une 
muséographie moderne, basée sur 

l’historiographie actuelle et utilisant 
l’audiovisuel pour placer les acteurs 
de l’histoire au cœur du mémorial. Ces 
différents outils de médiation, tels que 
des bornes interactives ou des cartes 
dynamiques, permettent d’illustrer 
toutes les mémoires en s’appuyant sur 
de nombreux témoignages de soldats 
alliés, combattants de l’Armée B, résis-
tants et civils. Des objets témoignent 
du quotidien de celles et ceux qui 
vécurent ces événements. Répartie 
dans des espaces clairement identifiés, 
la nouvelle muséographie s’articule 
autour de quatre thématiques.

LES PREPARATIFS DU DEBARQUEMENT 
DU 15 AOUT 1944

Présentée dans la Tour Beaumont (171 
m²), cette séquence se déploie à travers 
sept salles et vise à décrire les forces en 
présence, tant ennemies qu’alliées. La 
diversité des forces de la Libération et 
de la Résistance dans les préparatifs de 
l’opération Anvil-Dragoon est matéria-
lisée par de multiples objets et témoi-
gnages. Le discours historique s’attache 

au respect des mémoires afin de faire 
prendre conscience que cet effort a été 
assuré majoritairement par les Alliés, les 
Américains en particulier, et souligner le 
rôle essentiel tenu par les forces fran-
çaises – Armée B du général de Lattre 
de Tassigny et résistants de l’intérieur. 
Avec ce dispositif surnommé « douches 
sonores », le visiteur peut écouter des 
extraits des allocutions du général de 
Gaulle et du président Hollande, pronon-
cées lors de leur visite au mémorial du 
Mont Faron. À travers ces deux discours, 
ces chefs d’état ont manifesté la volonté 
de faire de ce mémorial un Haut lieu de 
la mémoire nationale, vecteur privilégié 
de transmission.  Nichés dans chaque 
ouverture de l’ancienne tour Beaumont, 
ces panneaux lumineux suggèrent 
aux visiteurs l’arrivée progressive de 
l’armada alliée auprès des côtes de 
Provence. D’une séquence à l’autre, les 
visiteurs découvrent ces navires passant 
de l’ombre à la lumière et annonçant 
ainsi le déclenchement des opérations 
du 15 août 1944.

A suivre...

Mont Faron

Une nouvelle muséographie 
au Mémorial du Débarquement

Immobilier2

Le marché reprend du souffle en 
attendant l’issue des prochaines 
échéances électorales. 

L’évolution de tous les spectres du 
marché des commerces reste fortement 
conditionnée à l’issue des scrutins élec-
toraux comme le confirme un état des 
lieux du marché français de l’immobilier 
de commerces, réalisé par CUSHMAN et 
WAKEFIELD. 

La croissance semble s’installer durable-
ment malgré un niveau encore faible au 
1er trimestre (+0,3% du PIB). Les prévi-
sions annoncent pour l’année une hausse 
annuelle du PIB au moins égale à 2016 
(1,1%), signe encourageant qui ramène-
rait le pays au niveau de la zone euro et 
des économies avancées.

ECHEANCES ELECTORALES

Le 2ème trimestre et ses échéances élec-
torales annoncent la couleur pour le reste 
de l’année, toute décision importante 
étant ajournée au début de l’été. L’horizon 
se dégage pour certaines enseignes en 
difficultés en 2016. L’étude met l’accent 
sur les fortes disparités d’évolution et de 

Julien Savelli est clair  : « Les profes-
sionnels de l’immobilier du Var 
refuse de participer au projet 

de fichier des mandats exclusif de la 
Chambre des Notaires du Var ».

Le Var est le département pilote pour la 
mise en place de la création d’un fichier 
commun d’exclusivité des mandats de 
notaires. L’ensemble des professionnels 

stratégie entre les divers segments du 
secteur de l’équipement de la personne. 
«  Le fossé se creuse entre le textile et la 
chaussure - particulièrement touchés 
par les effets de la crise économique et la 
montée en puissance d’une concurrence 
agressive - et le monde des cosmétiques 
qui, non content de résister, se développe 
à très grande vitesse sous tous les types 
de formats, que ce soit en centre-ville ou 
en centre commercial », précise Christian 
Dubois.

PEU D’OUVERTURES AU 1ER TRIMESTRE

L’année 2017 devrait tenir ses promesses 
en termes d’inaugurations, avec près 
d’1,5 million de m² en attente d’ouver-
ture dans les 9 mois à venir. Les surfaces 
nouvelles sont attendues sous le format 
des retail parks, ces derniers représentant 
près de 60% des ouvertures totales à venir 
avec 78% de créations pures. « Une partie 
seulement de ces surfaces verra réelle-
ment le jour, le taux de transformation 
pour les retail parks se situant aux alen-
tours de 60%  », ajoute-t-il. L’année 2017 
marque le retour des magasins d’usine 
avec l’ouverture du centre McArthur Glen 

de l’immobilier du Var s’insurge face à 
cette décision. Question d’éthique. 

Ainsi la réaction par le biais d’une lettre 
ouverte, envoyée par Julien Savelli, 
président de la FNAIM du Var, au 
président de la Chambre de Notaires du 
Var :
« Votre projet, tel qu’il est ne correspond 
pas à un axe de développement de nos 

à Miramas sur 19 000 m². 

MARCHE DE L’INVESTISSEMENT 
TRES CALME

Le début d’année s’est montré assez faible 
en termes de volume d’investissement 

entreprises, ni même à la vision que nous 
nous faisons de notre métier.
Nous avons pris la décision de ne pas y 
participer.
Les signataires de cette lettre informent 
leurs adhérents et/ou franchisés qu’ils 
n’adhèrent pas à ce projet et les incitent à 
ne pas y participer de façon individuelle.
Si votre projet devait perdurer, il vien-
drait fortement perturber les relations 
privilégiées que la profession entretient 
avec vos études.
Nous regrettons sincèrement que ces 
années de collaboration aient abouti à 
cette situation d’un projet mené de façon 
unilatérale ».

UNE CONCURRENCE DELOYALE

« Comment un notaire peut-il être 
crédible ? Il ne peut pas prétendre être 
à la fois un officier ministériel et un 
commerçant », s’interroge Julien Savelli. 
Il ajoute : « Nous ne pouvons pas accepter 
que les notaires prennent le monopole 
de la profession et que nos agents fassent 

avec à peine 400 millions d’euros d’actifs 
commerciaux à la fin du 1er trimestre, 
loin derrière le milliard du 1er trimestre 
de l’année précédente. L’attractivité du 
marché français a été manifeste pour les 
commerces de pied d’immeuble, et les 
retail parks qui ont représenté conjointe-
ment près de 90% du volume total investi 
en ce début d’année.
La part du commerce s’est réduite à 10% 
du marché de l’immobilier d’entreprise 
banalisé, et semble d’autant plus faible 
que les volumes ont été très importants 
sur les autres segments du marché. Néan-
moins, les opérations en cours laissent 
présager pour 2017 un volume à la 
hauteur de l’année précédente.

«  L’appétit des investisseurs est toujours 
solide, soutenu par une offre trop rare de 
produits de qualité, ce qui continue à pres-
surer les taux à un niveau historiquement 
très bas. Nous anticipons une montée en 
puissance régulière du marché d’ici la fin 
de l’année ». conclu Magali Marton, direc-
trice des Études. 

les frais des impacts négatifs de la poli-
tique de l’immobilier promulguée par la 
Loi Macron. Avec ce fichier les notaires 
veulent capter les mandats de ventes, 
les mettre dans un fichier commun avec 
des honoraires charge vendeur de 1,5% 
au maximum. Le risque est de nous 
nous retrouver en concurrence avec des 
notaires qui vont prendre des honoraires 
extrêmement bas. Ce fichier, les notaires 
ne vont pas le travailler. Ils vont  conti-
nuer à s’appuyer sur les professionnels 
de l’immobilier pour pouvoir vendre ces 
biens mais nous devrons faire une croix 
sur nos honoraires vendeurs. Il n’en est 
pas question. Pas question non plus 
d’alimenter un fichier qui permettra 
plus tard aux notaires de développer des 
services de transaction en direct ».

Pour les professionnels de l’immobilier, 
leur position est claire. Ils ne veulent pas 
de cette pseudo-collaboration qui serait 
in fine, au profit des notaires du Var.

Immobilier de commerce

La reprise se confirme

FNAIM du Var

Julien Savelli, président : « Non au fichier des 
mandats exclusifs » !

GRECH IMMOBILIER TOULON SIÈGE
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2ème Comité Stratégique du Tourisme4

Les représentants des professions 
touristiques étaient réunis, au grand 
complet, à Cavalaire.

Ainsi, Françoise Dumont a déclaré  : 
«  Innover, c’est réfléchir. Se préparer à 
l’avenir de façon optimal nous oblige 
à faire preuve d’audace, à trouver des 
idées, à nous adapter par anticipation à 
ce monde qui bouge de plus en plus vite. 

Nous ne pouvons plus nous contenter de 
procéder de façon classique à la simple 
analyse de nos forces, faiblesses, menaces 
et opportunités : il faut regarder plus loin 
(...).

Développement durable, matraquage 
fiscal, tournant digital, ubérisation de 
l’économie, changements de compor-
tements, menace terroriste, instabilité 

Ce vendredi 12 mai, Françoise 
Dumont, présidente de Var Tourisme 
et vice-présidente du Conseil Dépar-

temental, a présidé à Cavalaire le 2ème 
Comité Stratégique du Tourisme Varois.

Cet événement s’est déroulé en présence 
de Renaud Muselier, président du Comité 
Régional du Tourisme et président 
délégué de la Région Provence-Alpes-
Côte d’Azur qui a évoqué les orientations 
du tourisme régional.
Pour Françoise Dumont : « Cette présence 
souligne l’importance du Var, première 
destination de France après Paris, au sein 
de la région Provence-Alpes-Côte d’Azur ». 
En effet, cette 2ème édition du Comité 
Stratégique était consacrée au diagnostic 
aux enjeux et aux orientations marketing 
du tourisme varois. «  Ces axes ont été 
validés lors de séances de travail parti-
cipatives (World Café) par les acteurs du 
tourisme présents. Les conclusions de ces 
travaux vont constituer la base de l’élabo-
ration du Plan Marketing et d’Actions du 
Tourisme Varois en 2018 », complète Mme 
Dumont.

DEUX OBJECTIFS

Le 2ème Comité Stratégique s’était fixé 
deux objectifs. Tout d’abord, fédérer 
les acteurs du tourisme du Var autour 
d’enjeux, de propositions d’orienta-
tions marketing et de grands chantiers à 
travailler ensemble. Ensuite, récolter des 
idées et projets afin de nourrir les orien-
tations marketing et préparer les actions 
marketing à mettre en œuvre en fin 
d’année et pour 2018.
Pour atteindre ces objectifs, la deuxième 
partie du Comité s’est tenue sous la forme 
d’un World Café. C’est un processus créatif 

Renaud Muselier était l’invité du 
2ème Comité stratégique du 
tourisme varois.

Le Président Délégué de la Région, 
Président du CRT, a rappelé  : «  Sur l’en-
semble de la région, nous accueillons 
chaque année 30 millions de visiteurs 
et notre région est la plus touristique de 
France après l’Île-de-France. 6 millions 
de touristes proviennent de l’inter-
national. Nous sommes la première 
destination touristique française, juste 
après Paris.  Ces touristes qui viennent 
des quatre coins du monde dépensent 
deux fois plus sur notre destination 

politique, nous devons tout appréhender 
de façon professionnelle mais visionnaire 
pour nous permettre de continuer d’être 
performants ».

Françoise Dumont le rappelle : «  Var 
Tourisme, c’est le bras armé du Départe-
ment, c’est une sorte d’agence conseil, 
d’analyse et ce sont aussi des femmes et 
des hommes qui n’ont qu’une obsession : 
l’évolution du tourisme dans le Var. 
Et, si vous avez parfois besoin de nos 
analyses, de notre action, il va sans dire 
que nous avons aussi besoin de vous. 
Nous avons besoin de vos idées et de vos 
interactions. 
C’est à ce prix que nous pourrons 
augmenter notre manière de vous être 
utiles ».

GC.

qui vise à faciliter le dialogue constructif 
et le partage de connaissances et d’idées, 
créant un climat convivial propice à la 
créativité et aux échanges.
«  Il s’agit d’une méthode d’échanges 
privilégiant l’action et les interactions, 
qui réunit les acteurs autour de tables, en 
reproduisant l’ambiance d’un café, pour 
débattre sur une question précise. En fin 
de séance, une restitution des principales 
idées a été faite par l’animateur de chaque 
table », explique Françoise Dumont.

3 ENJEUX

3 enjeux étaient débattus autour des 
tables : 
« Un tourisme varois 365 jours par an » : 
Comment attirer des touristes en dehors 
du pic de la pleine saison ?
- « Une expérience client varoise réussie 
» comme levier de montée en valeur et 
de fidélisation : Comment améliorer l’ex-
périence client pendant leur séjour dans 
le Var et faire des touristes actuels des 
ambassadeurs ?
« Cohérence, synergie et innovation » des 
actions marketing du tourisme varois : 
Comment mieux s’organiser, travailler en 
réseau et insuffler créativité & innovation 
dans nos actions ?
En partageant le diagnostic, les enjeux, les 
orientations et les grands chantiers de la 
future stratégie du développement touris-
tique varois, les participants deviennent 
des contributeurs et relais d’opinion 
de la démarche, participant, ainsi, à la 
construction de la stratégie marketing.
Le World café a donc permis de faire 
émerger les idées et projets phares d’ac-
tions grâce aux échanges collectifs et la 
mobilisation de l’ensemble des acteurs.

GC

qu’un touriste français et c’est un point 
très positif pour notre économie ».
Il a ajouté  : «  Nous avons un posi-
tionnement unique en France, entre 
Méditerranée et Alpes et nous avons 
surtout la chance de porter trois 
marques Monde avec Provence, Alpes et 
Côte d’Azur ».

Et, le Var contribue fortement  à ces 
chiffres impressionnants ! Pour l’élu 
régional : « Le tourisme est le fer de lance 
de notre économie et notre objectif 
est naturellement de développer cette 
industrie. Cela passe par une stratégie 
globale et internationale qui prend appui 
sur le Plan de croissance de l’économie 
touristique, approuvé par l’Assemblée 
Régionale le 17 mars dernier. Notre 
stratégie globale s’organise autour de 
deux axes importants  : renforcer notre 
promotion internationale autour de nos 
marques monde, structurer notre orga-
nisation touristique et notre offre. Parce 
que nous sommes dans une concurrence 
exacerbée, la promotion internationale 
comporte 2 étages complémentaires 
qui apportent la plus grande ambition 
jamais consacrée à la promotion touris-
tique de nos marques monde ».

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

« Var Tourisme, 
bras armé 

du Département » !

Françoise Dumont : 
« Préparer les 

orientations marketing 
de 2017 et 2018 »

Stratégie globale et 
internationale

5en partenariat avec

DR

DR

DR DR

DR

DR

Françoise DUMONT, Présidente de Var Tourisme et toute l’équipe de l’Agence de Développement Touristique du Var 
remercient les 180 professionnels et partenaires 

présents au 2ème Comité Stratégique du Tourisme Varois à Cavalaire le 12 mai 2017.
#leVarDemain
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Avec l’apprentissage, vous avez tout à gagner.

ALPES-DE-HAUTE-PROVENCE
CFA Régional des Métiers

et de l’Artisanat - campus de Digne-les-Bains
15, rue Maldonat

04000 DIGNE-LES-BAINS
Téléphone : 04 92 30 90 80
urma.digne@cmar-paca.fr

HAUTES-ALPES
CFA Régional des Métiers

et de l’Artisanat - campus de Gap
Quartier Graffinel

05000 GAP
Téléphone : 04 92 53 98 00

urma.gap@cmar-paca.fr

BOUCHES-DU-RHÔNE
Service des formalités apprentissage

5, boulevard Pèbre
13008 MARSEILLE

Téléphone : 04 91 32 24 60
Service développement de l’apprentissage

Téléphone : 04 91 32 24 04
apprentissage13@cmar-paca.fr

VAUCLUSE
CFA Régional des Métiers

et de l’Artisanat - campus d’Avignon
12, boulevard St Roch - BP 40208

84009 AVIGNON Cedex
Téléphone : 04 90 80 65 70

cad84@cmar-paca.fr

Service formalités apprentissage
35, rue J. Vernet - BP 40208
84009 AVIGNON Cedex 1

Téléphone : 04 90 80 65 95
formalites84@cmar-paca.f

VAR
CFA Régional des Métiers

et de l’Artisanat - campus de La Seyne-sur-Mer
68, allée des Forges

83500 LA SEYNE-SUR-MER
Téléphone : 04 94 10 26 80
urma.laseyne@cmar-paca.fr

CFA Régional des Métiers
et de l’Artisanat - campus du Beausset

138, allée des Primevères
83330 LE BEAUSSET

Téléphone : 04 94 98 57 30
urma.lebeausset@cmar-paca.fr

CFA Régional des Métiers
et de l’Artisanat - campus des Arcs

Chemin de Gueringuier
83460 LES ARCS

Téléphone : 04 94 99 51 80
urma.lesarcs@cmar-paca.fr

CFA Régional des Métiers
et de l’Artisanat - campus de Saint-Maximin

845, chemin du Deffends
83470 SAINT-MAXIMIN-LA-SAINTE-BAUME

Téléphone : 04 94 37 10 50
urma.saintmaximin@cmar-paca.fr

Service formalités
Avenue des Frères Lumière

CS70558 La Valette
83041 TOULON Cedex 9

Téléphone : 04 94 61 99 15
formalites83@cmar-paca.fr
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ÉXONÉRATION DE CHARGES SOCIALES, AIDES, CRÉDIT D’IMPÔTS, PRIMES À L’APPRENTISSAGE...

Partout à vos côtés sur le territoire

#choisirlapprentissage

Diriger une entreprise artisanale 
s’apparente souvent à un numéro 
d’équilibriste, quelle que soit sa 

taille ou sa typologie.

Outre un savoir-faire indispensable, le 
dirigeant doit maîtriser des compétences 
dans le domaine de la gestion, des RH, 
du commercial… Autant de domaines 
acquis au fil de son expérience et de la 
croissance de son activité, sans toujours 
en posséder les bases théoriques. Spécia-
lement conçus pour les entreprises 
artisanales, les dispositifs d’accompa-
gnement proposés par la Chambre de 
métiers et de l’artisanat de région PACA 
permettent une montée en compétences 
de leurs dirigeants. Elles incluent un suivi 
personnalisé avec un consultant expert et 
leur financement peut, par ailleurs, être 
partiellement subventionné par la Région 
PACA, notre partenaire, afin de rendre ces 
différents dispositifs accessibles au plus 
grand nombre. Rapprochez- vous de la 
Chambre de métiers sur votre territoire 
pour connaître l’ensemble des dispositifs 

moyens de concrétiser vos « idées » grâce 
à l’accompagnement d’un conseiller de 
votre Chambre de métiers et d’un consul-
tant expert, puis à en valider la faisabilité 
(financière, commerciale, technique) et 
faciliter sa réalisation.
Jusqu’à 7 800 euros de subventions
  
> CAPEA Initiative
Décryptez vos indicateurs financiers
CAPEA Initiative vous donne les clés pour 
décrypter les indicateurs financiers de 
votre entreprise, grâce à une formation 
théorique et un accompagnement person-
nalisé avec un consultant. Vous apprenez 
ainsi à calculer la rentabilité de votre 
activité (coûts de revient et marges) pour 
adapter vos prix au plus juste et suivre en 
permanence votre trésorerie. Le regard 
extérieur apporté par le consultant vous 
aide aussi pour prendre certaines déci-
sions stratégiques  comme de privilégier 
un recrutement plutôt que d’investir dans 
des outils de production, pour accompa-
gner une phase de croissance.
Jusqu’à 4 900 euros de subventions

> CAPEA Action               
Optimisez vos performances
Complément de CAPEA développement, 
CAPEA Action s’adresse aux dirigeants de 
PME artisanales désireux de développer 
leur entreprise et la rendre plus compéti-
tive. Après un audit personnalisé réalisé 
par un consultant expert, vous déterminez 
avec lui les axes d’amélioration potentiels 
pour développer votre chiffre d’affaires, 
réorganiser votre outil de production ou 
votre offre commercial… Quatre jours de 
formations collectives vous permettent, 
enfin, un échange d’expériences avec 
d’autres chefs d’entreprise sur des problé-
matiques communes.
Jusqu’à 15 000 euros de subventions

Les contacts près de chez vous
Alpes de Haute Provence : 04 92 30 90 95
economie04@cmar-paca.fr
Hautes-Alpes : 04 92 51 06 89
economie05@cmar-paca.fr
Bouches-du-Rhône : 04 91 32 24 78
economie13@cmar-paca.fr
Var : 04 94 61 99 35 
economie83@cmar-paca.fr

Partenariat CMAR - Région

Des aides régionales pour développer son entreprise
proposés et celui qui correspond à vos 
attentes.

> DEAR
2h30 pour faire le point sur votre 
entreprise
Points forts, axes d’amélioration, bonnes 
pratiques à mettre en œuvre : quelle que 
soit la taille de votre entreprise artisanale, 
le Diagnostic des entreprises artisanales 
régionales (DEAR) vous aide à prendre 
de la hauteur avec un conseiller de votre 
Chambre de métiers et de l’artisanat 
régionale PACA. Vous déterminez avec 
lui vos points forts et vos faiblesses, pour 
définir ensemble des axes de progression 
et améliorer vos performances.
Gratuit - Valeur 400 €

 > Ideoprojet
Concrétisez vos projets innovants
Difficultés de financement, manque 
de temps ou prise de risque jugée trop 
importante : les projets innovants restent 
bien souvent… à l’état de projets, sans 
voir le jour. Ideoprojet vous donne les 

en partenariat avec

Replacer les apprentis des CFA dans 
les conditions réelles d’un accident 
de la route  : tel était l’objectif d’un 

test grandeur nature qui s’est déroulé, ce 
jeudi 10 mai, sur le parking des plages du 
Mourillon.

En effet, dans le cadre des actions de 
sensibilisation à la sécurité routière 
menées tout au long de l’année par 
l’Université régionale des métiers et de 
l’artisanat Provence-Alpes-Côte d’Azur 
(URMA PACA), le CFA régional de La Seyne-
sur-Mer et MAAF Assurances organisent 
des actions en direction du public des CFA 
de la région. Ce jeudi, les jeunes apprentis 

étaient issus des CFA d’Avignon, du 
Beausset, des Arcs et de Saint-Maximin-
la-Sainte-Baume. Au total, environ 300 
jeunes encadrés par leurs enseignants et 
en présence de Frédéric Friscourt, major 
de police à la DDSP de Gironde, et des 
sapeurs-pompiers de Toulon, venus avec 
un VSAB (une ambulance) et un fourgon 
de secours routiers. Nous avons égale-
ment noté la présence de M. Confortini, 
le grand organisateur de l’événement qui, 
depuis 10 ans, porte l’intégralité de cette 
action de prévention routière menée en 
partenariat avec la MAAF.

Pour cet exercice exceptionnel, c’est un 

cascadeur professionnel qui tenait le 
premier rôle dans une scène d’action 
digne des plus grands films Hollywood  ! 
Pas de doublure pour cet as de la conduite 
qui, en deux temps trois mouvements, 
a démontré les conséquences mortelles 
d’un banal accident de la circulation.
Une démonstration en deux temps avec, 
tout d’abord, le choc d’une voiture roulant 
à 50 km  / heure contre un scooter. Effet 
garanti avec le bruit en plus  ! Puis, dans 
un second temps, la reconstitution d’un 
accident, cette fois entre deux voitures, 
toujours à moyenne vitesse. Avec à la clé, 
l’intervention des sapeurs-pompiers avec 
leurs véhicules de secours routier. Tous 

ces chocs pour démontrer la mortalité 
des accidents de la route « même à petite 
vitesse  ». De quoi impressionner les 300 
apprentis des CFA et les faire réfléchir aux 
risques d’une conduite dangereuse.
Cet événement était suivi d’une confé-
rence au Palais Neptune de Toulon sur 
les dangers de la route et de l’usage 
des stupéfiants avec notamment des 
témoignages et l’intervention d’un fonc-
tionnaire de police.

Gilles Carvoyeur

Sécurité routière

Spectaculaire test grandeur nature pour 300 apprentis
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Gérant de Provence Gestion 
Finances, Johann Legallo explique : 
«  Le savoir-faire de PGF s’articule 

autour du conseil en gestion de patri-
moine et investissement ».

PGF est née de l’expérience de son fonda-
teur, Serge Legallo, durant plus de 15 
ans, au sein de cellules de gestion de 
patrimoines de plusieurs banques fran-
çaises. Devant la difficulté à répondre 
aux attentes des clients en termes de 
disponibilité, d’indépendance, de person-
nalisation et de pérennité de la relation, 
Serge Legallo décide de créer une struc-
ture à son image en 1995 au Lavandou.

DE BANDOL À CAVALAIRE

En 2012, Johann Legallo a saisi l’oppor-
tunité de racheter le cabinet familial 
suite au départ en retraite de son père. 
Titulaire d’un DEUST commercialisation 
des produits financiers et d’une Licence 
Banque, Assurance, spécialité Finance 
de marché, décroché à l’Université de 
Toulon, le gérant valorise l’ancienneté 
de son cabinet de conseil : «  Depuis 
1995, nous accompagnons les familles 
partageant notre vision en matière de 
valorisation de patrimoine et de trans-
mission auprès de leurs générations 
futures ».
Cette reprise de flambeau est tombée 
à pic puisque le secteur du conseil en 
gestion de patrimoine est en muta-
tion, jusqu’ici largement couvert par les 
banques et les assurances. « Il y avait une 
carte à jouer, compte-tenu notamment 
de la complexification de la réglementa-
tion et du taux d’épargne très important 
en France », explique le gérant.
A noter que le jeune dirigeant est passé 
par le centre de formation du club de 
basket-ball du HTV, après avoir évolué 
en Espoirs PRO A. Ce parcours sportif 
lui a permis d’ajouter une corde à son 
arc patrimonial puisqu’il collabore avec 
des agents sportifs professionnels. Des 
joueurs de Ligue 1 et de championnats 
de football étrangers lui accordent une 
confiance capitale pour gérer efficace-
ment leurs revenus, leur imposition ou, 
plus largement leur patrimoine.
Pour soutenir son développement, le 
cabinet s’est installé l’an dernier à La 
Valette-du-Var, à proximité de l’Avenue83. 
De par son implantation, PGF rayonne 
de Bandol à Cavalaire, sa zone naturelle 
de chalandise. «  Historiquement, notre 
cœur de clientèle se situe à La Londe-
les-Maures, au Lavandou et à Hyères. 
Nous visons une clientèle de CSP+, c’est 
à dire de professions supérieures à hauts 
revenus, notamment des chefs d’entre-
prise ou des particuliers détenant un 

patrimoine immobilier ou financier ».
Johann Legallo est accompagné par son 
associé, Baptiste Marbache, titulaire d’une 
Licence de Droit et d’un Master Entreprise 
et Patrimoine, spécialité droit et gestion 
de patrimoine. Grâce à cette complé-
mentarité, PGF se développe autour de 
3 piliers : la proximité avec ses clients, 
l’expertise sur des produits de niche et la 
protection de leur indépendance.
Johann Legallo insiste  : «  C’est surtout 
par notre obsession de défendre au 
mieux les intérêts de nos clients et par 
notre expérience des marchés financiers 
et immobiliers que nous parvenons à 
nous démarquer. Nos clients parviennent 
à gagner de l’argent par la réalisation 
d’économies d’échelles en comparaison 
notamment aux services des banques 

privées. Notre objectif est de maximiser 
l’efficience de la gestion patrimoniale au 
travers de notre positionnement qui nous 
permet de ne pas être vendeurs mais ache-
teurs de services pour le compte exclusif 
des familles que nous accompagnons ».

OPTIMISER SES IMPÔTS ET 
SES PLACEMENTS FINANCIERS

Au regard de la conjoncture économique 
actuelle, le cabinet PGF réalise deux 
missions de conseil prépondérantes  : 
l’optimisation des problématiques liées 
à la fiscalité (défiscalisation en matière 
d’IR ou ISF, assistance pour les déclara-
tions d’impôts, d’intermédiation auprès 
de l’administration fiscale pour les clients 
non-résidents) et la définition de straté-

gies de placement valorisant davantage 
l’investissement financier des clients titu-
laires de livrets bancaires ou de contrats 
d’assurance vie pour contrer la baisse des 
rendements.
En outre, Johann Legallo souligne la force 
que représente le fait de travailler avec 
d’autres professions : « Nous collaborons 
avec nos confrères professionnels du 
patrimoine tels que les experts-comp-
tables, notaires ou avocats. Il nous est 
fréquemment demandé d’harmoniser et 
de synchroniser les relations entre chacun 
de ces professionnels dans les opérations 
immobilières ou financières réalisées par 
nos clients. »

UN SERVICE TOUJOURS 
PLUS PERSONNALISÉ

PGF cherche à mettre en œuvre une 
stratégie différenciée au regard de l’offre 
proposée sur le marché de la gestion de 
patrimoine.
La recherche de la satisfaction du client et 
l’innovation dans l’amélioration des rela-
tions et de la communication font partie 
de l’ADN du conseiller : « Depuis peu, nous 
assurons la mise en place d’une veille 
financière, juridique et fiscale au travers 
d’un abonnement mensuel que sous-
crivent nos clients. Nos conseils boursiers 
personnalisés, nos échanges de mails en 
matière de suivi hebdomadaire ou les invi-
tations à nos journées de rencontre avec 
des gérants de fonds nous rapprochent 
toujours plus de nos clients. »
Ainsi, le cabinet a organisé, début avril, 
une journée d’échanges et de présenta-
tion de solutions patrimoniales liées à des 
produits financiers de niche. Les Ateliers 
du Patrimoine ont été un réel succès 
sur un lieu d’exception, au restaurant 
l’Hemingway, Plage de l’Argentière à La 
Londe-les-Maures.

Johann Legallo revient sur cet événe-
ment qui a accueilli une soixantaine 
de personnes  : «  Ce fût l’occasion de 
permettre à nos clients de rencontrer les 
représentants et gérants de fonds de la 
prestigieuse Banque privée Oddo & Cie. 
La conférence sur les solutions en matière 
de placements financiers permettant de 
réduire leur imposition a rencontré un 
vif succès. La qualité des intervenants, la 
beauté du lieu et le service irréprochable 
et haut de gamme du restaurant l’He-
mingway nous ont permis de passer une 
magnifique journée».

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

Pour plus d’informations :
04 94 71 88 34
contact@provence-gestion-finances.fr
www.provence-gestion-finances.fr

Conseil en gestion de patrimoine et investissement

PGF, un allié de poids 
pour défendre vos intérêts financiers

Économie8

Représentativité

Le MEDEF reste la première organisation patronale

Le MEDEF reste la première organisa-
tion patronale en France selon les 
chiffres publiés ce mercredi par la 

Direction générale du travail (DGT).`

Le MEDEF PACA salue ces résultats qui 
prennent en compte, pour la première 
fois, les nouvelles règles de calcul de la 
représentativité. En représentant 70,72% 
des salariés des entreprises adhérentes 

à une organisation patronale, le MEDEF 
conforte largement sa position majo-
ritaire devant la CPME (25%) et l’U2P 
(4,22%), qui regroupe les organisations 
patronales des artisans et des profes-
sions libérales. Ce résultat reconnaît 
ainsi l’action du MEDEF pour un dialogue 
social de qualité au service de la compé-
titivité de nos entreprises.

Il permet au MEDEF de continuer à porter 
des mandataires de qualité au sein des 
instances paritaires et confirme notre 
force dans la négociation d’accords 
collectifs. La légitimité du Mouvement 
des Entreprises de France auprès de la 
communauté des entrepreneurs en sort 
renforcée. 

Jean-Luc Monteil, président du MEDEF 
PACA, a déclaré : « Ces résultats doivent 
être un gage d’encouragement pour 
nous pousser à fédérer davantage les 
entrepreneurs de notre région au sein 
de nos organisations territoriales et 
de nos branches professionnelles. En 
restant la première organisation patro-
nale, en France comme en région, nous 

pouvons continuer à mener des poli-
tiques ambitieuses et responsables 
au sein des branches et au niveau 
interprofessionnel ». 

A ce jour, le MEDEF Provence-Alpes-Côte 
d’Azur est le premier réseau profes-
sionnel régional au service de l’entreprise 
et de l’esprit d’entreprendre. Fédérant 
6 MEDEF territoriaux et les principales 
branches professionnelles, il assure 
une représentativité des entreprises à 
l’échelle de la région. Porte-parole des 
entrepreneurs, il est représenté dans 
près de 50 instances socio-économiques 
régionales par près de 400 mandataires. 
Défenseur et promoteur des entreprises 
de toutes tailles et de tous secteurs 
d’activité, plus de 90% de ses membres 
comptent moins de 20 salariés.

Le MEDEF PACA est présidé depuis le 
11 juillet 2013 par Jean-Luc Monteil, 
chef d’entreprises, qui siège au Conseil 
exécutif de l’organisation nationale du 
MEDEF aux côtés de Pierre Gattaz.

Toutes vos destinations de rêve... et plus  !

04 94 12 18 18
23 Avenue du Général de Gaulle - 83 400 HYERES hyeres@jancarthier.fr
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Un après-midi pour découvrir la pêche en famille

viticulture

Engagement renforcé avec l’agriculture locale

Samedi 13 mai, l’association de pêche 
«  AAPPMA Le Gardon  » de Toulon et 
la Fédération du Var pour la Pêche 

et la Protection du Milieu Aquatique 
proposaient, en partenariat avec la ville, 
un après-midi découverte de la pêche en 
famille.

Au programme lâcher de truites, démons-
tration, initiation pêche au coup et à la 
mouche. 
En février 2015, un parcours de pêche a 
été mis en place sur les bords de la Reppe. 

Depuis plusieurs années, la ville est 
engagée dans une démarche de 
reconquête agricole et durable et de 

redynamisation de l’agriculture.

Sur le territoire de la commune, où la pres-
sion foncière est importante, le soutien à 
l’activité agricole doit répondre à de multi-

Il a été officialisé par la signature d’une 
convention entre la ville, l’association de 
pêche «  AAPPMA Le Gardon  » de Toulon 
et la Fédération du Var pour la Pêche et la 
Protection du Milieu Aquatique. Première 
dans le Var, cette réalisation résulte de la 
volonté de la commune de protéger ce 
patrimoine précieux. Pour mémoire, la 
Reppe, fleuve côtier, prend sa source au 
puits de Massaquan, à 460 m d’altitude, 
sur la commune du Beausset et, après 
17, 6 km, se jette dans la mer après avoir 
traversé Ollioules. Une «  Déclaration d’In-

ples exigences.
C’est ce qu’explique Robert Bénéventi, le 
maire : « Nous devons prendre en compte 
la préservation du territoire naturel, les 
adaptations aux contraintes locales, le 
développement des circuits courts et la 
mise en valeur des qualités du terroir ».
Le maire ajoute : « Pour ce programme de 

térêt Général  » d’une durée de cinq ans 
permet, avec les propriétaires riverains, 
de formaliser dans un cadre réglemen-
taire, l’entretien du lit et des berges de la 
Reppe. Puis, le conseil municipal a favo-
risé la création d’un parcours halieutique 
classé en deuxième catégorie. Destiné aux 
familles, il court sur   615 mètres en amont 
du Pont de la RN8 (à l’entrée des gorges), 
du pont de Trisse-Rattes jusqu’au pont du 
Faubourg, en face de l’Office de Tourisme.  
Avec cette initiative, la ville entendait 
ouvrir cet espace naturel à la pêche pour la 

mise en valeur des terres agricoles de la 
commune, la ville a fait l’acquisition, en 
partenariat avec la SAFER, d’une parcelle 
de 3056 m² au quartier des Côtes du Plan. 
Cette parcelle étant située dans le péri-
mètre de l’AOC Bandol, un bail à ferme a 
été établi, pour 12 ans, avec un exploitant 
agricole ».

En effet, Serge Baroso, viticulteur a planté 
1200 pieds de vigne, de variété mourvèdre. 
Issu d’une famille d’agriculteurs depuis les 
années 1900, il représente la 4ème géné-
ration. Son exploitation est située dans 
un quartier qui a toujours eu un caractère 
agricole. C’est ce qui a aussi motivé le choix 
des élus.
L’autre jour dans le cadre du suivi de ce 
projet, Robert Bénéventi et des élus de son 
conseil municipal dont M. Thuilier, adjoint 
à la sécurité, Geneviève Barbier, adjointe 
à l’agriculture, Hélène Rézé, JL Pieraccini, 

population.

En fin d’après-midi, Robert Bénéventi, le 
maire, a reçu le président de la Fédération 
de Pêche du Var à l’Hôtel de Ville pour la 
remise du chèque à « l’AAPPMA le Gardon » 
et au président Yannick Dande dans le 
cadre des Trophées régionaux des milieux 
aquatiques.

Bu.Ca.

Julien Rocchia, conseillers municipaux, 
ont visité la plantation. A cette occasion, 
nous avons noté la présence de Serge 
Baroso, de son père Jean Baroso et de 
Norbert Tambon, président de Syllazur 
qui regroupe les caves coopératives 
d’Ollioules, Sanary-sur-Mer et de Six-Fours-
les-Plages. Dans une ambiance pleine 
d’émotion, les élus ont symboliquement 
planté les 4 derniers des 1200 pieds de 
vignes qui composent la parcelle.

Serge Baroso conclut, non sans humour, : 
«  Pour la première récolte, il va falloir 
s’armer de patience et attendre 4 ans 
avant que les raisins ne soient produc-
tifs. D’ici là,  je vais veiller attentivement 
à la croissance de ces pieds de vigne et 
leur prodiguer les meilleurs soins dans le 
respect du terroir Ollioulais ».

Bu.Cath.

Ollioules 11

Valoriser les atouts touristiques 
d’une ville est un exercice difficile 
qui doit aussi prendre en compte les 

besoins quotidiens des habitants.

Depuis 2004, la commune d’Ollioules 

est membre du réseau des «  100 Plus 
Beaux Détours de France  ». Elle figure 
à la page 72 de l’édition 2017 du guide. 
Créée en décembre 1998, à l’initiative 
de Jean-Jacques Descamps, alors maire 
de Loches et ancien Secrétaire d’État au 

Tourisme, l’association «  Les Plus Beaux 
Détours de France  », désormais présidée 
par Hervé Mariton (député-maire de 
Crest), publie la 19e édition de son guide 
annuel. Réalisé depuis l’origine avec l’ex-
pertise de Michelin, ce guide de 176 pages 
en couleurs détaille les 100 Plus Beaux 
Détours, exactement 107 en 2017. Une 
occasion de retrouver ou de découvrir 
de belles petites villes (de 2 000 à 20 000 

habitants) qui font le charme et la diver-
sité du tourisme français, le plus souvent 
hors des sentiers battus et qui recèlent un 
important potentiel de développement.

212 000 EXEMPLAIRES

D’où la fierté du maire d’Ollioules ! « Cette 
19e édition est diffusée à 212.000 exem-
plaires et c’est, en fait, le premier guide 
touristique français et le plus important 
tirage des guides estampillés Michelin ! Ce 
tirage est permis grâce à l’effort financier 
consenti par les adhérents du réseau et à 
celui des partenaires de l’association (UNI-
VDL, La Poste, ENEDIS, ANTARGAZ et la 
SNCF). La page de présentation réservée 
à la ville et aux communes alentours 

comporte une liste d’établissements hôte-
liers et de restauration, complétée par un 
plan pratique apprécié de nos visiteurs », 
insiste Robert Bénéventi. Outre cet incon-
tournable support de promotion que 
constitue ce guide, la ville figure aussi sur 
le site internet du réseau. Le maire pour-
suit : « Parmi les acteurs de ces échanges 
régionaux, il y a Monique Macia, adjointe 
déléguée à la culture et au tourisme, qui 
me représente et notre ambassadeur 
officiel, Jean-Paul Lefèvre, maire-adjoint 
honoraire, qui anime les ateliers sud-est ».

CONGRES NATIONAL 
A SAINT CYR SUR MER

Robert Bénéventi reprend  : «  Bénéficier 
d’un label est un honneur mais c’est aussi 
une responsabilité.  C’est pour cela que 
nous accordons une grande importance 
à l’audit réalisé par l’association, qui nous 
permet d’avoir des pistes de progrès en 
matière d’accueil touristique. Nous parti-
cipons aussi aux réunions de bureau et 
bien sûr au congrès annuel où notre ville 
est toujours représentée. Cette année le 
congrès a lieu à Saint-Cyr-sur-Mer, qui est 
aussi labellisée, et nous avons fait des 
propositions pour accueillir les congres-
sistes et leurs accompagnants pour une 
visite de la commune et un moment 
de convivialité autour des produits du 
terroir ».

Et, Philippe Vitel, député du Var et vice-pré-
sident du Conseil régional a conclu  : 
«  Je suis fier d’être le député de votre 
commune  ! Nous avons 10 communes 
labellisées dans la région. Cela montre 
la richesse de notre patrimoine. Bravo, à 
ceux qui le font vivre  ! Ollioules est une 
ville d’art et de gastronomie et je souhaite 
rendre cette étape incontournable ».

Gilles Carvoyeur

Guide des Plus Beaux Détours de France

Robert Bénéventi : “Un honneur et une responsabilité”
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Escale Mirabeau

Renaud Ferrand, directeur général : “L’IGESA 
poursuit ses conquêtes commerciales”

À partir du 1er juin prochain, l’IGESA 
reprend l’exploitation de l’Escale 
Mirabeau.

Cette convention intervient dans la conti-
nuité des actions menées par l’IGESA 
en faveur des personnels de la base de 
défense (BDD) de Toulon.
Lors des allocutions officielles, Jean-Fran-
çois Hiaux, commissaire général de 2ème 
classe a « souhaité bon vent et bon air à 
l’IGESA » !

Puis, le Contre-Amiral Bernard Velly, 
commandant le base de défense de 
Toulon, a rappelé les raisons de ce 
partenariat, «  cette marque de fabrique 
toulonnaise marquée par une notion 
de qualité. Je ne doute pas que le spi 
sera hissé le plus souvent à la barre des 
deux flottes (Mirabeau et Louvois) et que 
l’IGESA saura conduire cette flotte avec 
économie et efficacité ». Renaud Ferrand, 
directeur général de l’IGESA, a confirmé 
aux autorités militaires présentes «  que 
l’IGESA serait tout pour répondre à vos 
attentes en essayant d’apporter des solu-
tions à la hauteur que vous espérez ».

A cette occasion, Renaud Ferrand s’est 
confié à la Gazette du Var.

LE VAR VAISSEAU AMIRAL DE L’IGESA

En poste depuis 2016, Renaud Ferrand, 
le directeur général de l’IGESA est 
le commandant d’une flotte de 150 
structures en France en en Outre-mer 
représentant 1 270 salariés (ETP) dont une 
quinzaine d’établissements dans le Var.
« Ce qui fait du département, le vaisseau 
amiral de l’IGESA avec 6 crèches, 4 hôtels 
villages clubs (Le Pradet, Toulon, Porque-
rolles et Hyères), un lycée professionnel 
à Toulon et un établissement à Saint 
Raphaël », explique le DG.
Il ajoute : « Le Var étant le premier départe-
ment militaire de France, il est normal que 
l’IGESA soit très représentée, notamment 
pour répondre aux besoins des ressortis-
sants de la communauté de défense au 
sens large ».

L’IGESA POURSUIT 
SES CONQUETES COMMERCIALES

Avec la reprise de l’Escale Mirabeau (rue 
Gimelli à Toulon), l’IGESA poursuit ses 
conquêtes commerciales, après la reprise 
en 2014 de l’Escale Louvois, l’ex-cercle des 
officiers de marine.
«  Le Ministère de la Défense a souhaité 
nous confier la gestion en délégation de 
l’Escale Mirabeau (moins de dix salariés) 

pour une phase d’expérimentation de 18 
mois. En fonction des résultats que nous 
obtiendrons, nous conserverons l’exploi-
tation de cet établissement ou nous le 
rendrons les clés au Ministère », ajoute le 
directeur général.
«  Mais, les résultats obtenus par l’Es-
cale Louvois sont bons et nous incitent à 
pérenniser et à développer nos activités 
en créant un complexe hôtelier, officiers et 
sous-officiers, qui réunira l’Escale Louvois 
et l’Escale Mirabeau, sous une direction 
unique assurée par Patrick Campana, l’ac-
tuel directeur de Louvois. Pour l’IGESA, il 
s’agit également de réaliser une synergie 
commerciale efficace, grâce à une direc-
tion unique  », confirme Renaud Ferrand. 
Il conclut  : «  L’Escale Louvois reste le 
pilier du complexe en accueillant notam-

ment l’intense activité associative de la 
communauté de défense ».

Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

L’Escale Mirabeau (ouverture prévue le 1er 
juin 2017)
Idéalement située, au 3 rue Mirabeau, à 
proximité de la gare SCNF et du centre-
ville de Toulon, l’Escale Mirabeau propose 
47 chambres toutes équipées, une salle 
de petit-déjeuner et une salle de réunion 
d’une capacité de 20 personnes équipée 
d’un rétroprojecteur et d’un écran.

Réservations par téléphone :
Au 04 22 43 69 74, jusqu’au 21 maI,
Au 04 22 43 74 00 à compter du 22 mai

en partenariat avec
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Opération communication réussie pour 
le 54ème Régiment d’Artillerie, basé à 
Hyères, lors des portes-ouvertes des 13 et 

14 mai.

De l’avis des plus jeunes, comme des moins 
jeunes, cette opération portes-ouvertes a été un 
succès. Dépassant même les prévisions les plus 
optimistes (voir plus haut).
Ce qui est sûr, c’est que la manœuvre a séduit 
les enfants (qui ont eux-mêmes attirés leurs 
parents). Un effet boule de neige bienvenu pour 
les militaires qui avaient mis les petits plats dans 

Pour le colonel Damien Dréo et ses troupes, 
c’était jour d’affluence à la caserne  ! Le 
54ème RA séduit un large public de 5 à 

95 ans !

A quelques heures de la fermeture des portes, 
le colonel Dréo ne pouvait cacher son immense 
satisfaction devant l’énorme succès rencontré 
par l’opération de ce week-end. Première satis-
faction pour le haut gradé : « Nous avons reçu 
beaucoup de familles et c’était le but poursuivi. 
Nous voulions toucher les familles et leurs 
enfants. Ce point est acquis ».
Autre satisfaction  : la fréquentation - hors 
norme -. «  A l’issue des deux jours, j’estime 

les grands pour accueillir les milliers de visiteurs. 
Mais, sans conteste, ce sont les plus jeunes qui 
ont en pris plein les yeux. Car, pour une fois, ils 
avaient le droit de toucher au plus près tout 
ce matériel militaire digne du 21ème siècle, 
ultra-sensible sinon secret-défense. Une aubaine 
pour les enfants (et leurs parents) qui se voyaient 
déjà endosser l’uniforme  ! Opération séduction 
réussie ! 

Photos par Olivier Lalanne

le public à près de 10 000 visiteurs  ! C’est 
incroyable. Pour la seule journée de samedi, 
nous en avons reçu au moins 4 000 », se réjouit 
le patron du régiment !
Comment expliquer un tel engouement  ? 
«  Probablement parce que le public, notam-
ment les enfants, pouvait toucher le matériel 
pour de vrai, rencontrer et discuter – sans 
tabou, sauf la restriction du secret militaire - 
avec le personnel militaire. Sans compter les 
nombreuses animations, militaires ou non, qui 
ont fait la joie de tous, de plus jeune au plus 
âgé  », insiste le sous-lieutenant Delaval, en 
charge de la communication.

OPERATION SEDUCTION

En effet, pendant deux jours, la caserne du 
54ème RA a été transformée en un véritable 
parc d’attraction, le côté réel et militaire en 
plus.
Ainsi, les démonstrations des équipes cyno-
philes militaires d’intervention (avec des 
chiens Malinois) ont particulièrement séduites 
le public. Tout comme les stands proposés par 
les anciens ou les expositions de matériel mili-
taire de très haute technologie. Sans oublier 
la présence d’un char d’assaut, d’un hélicop-
tère, d’un lance-missile, de la Sécurité Civile, 
de la gendarmerie et d ela Marine Nationale. 
Bref, toute la panoplie militaire que chaque 
enfant (et adulte) a rêvé de posséder durant 
sa jeunesse. Une opération séduction qui, 
dans quelques semaines ou dans quelques 

mois, se concrétisera probablement par des 
engagements...
«  Une chose est sûre  : le sacro-saint lien 
Armée-Nation a été ressoudé. Ceci est aussi un 
point acquis. C’est donc, pour moi, une grande 
satisfaction  », se félicite, encore, le colonel 
Dréo.
Dans le même temps, du côté de Golf Hôtel, 

une société privée proposait des baptêmes 
de l’air d’hélicoptère. Bref, succès sur toute la 
ligne avec plus de 500 réservations durant le 
week-end !

Gilles Carvoyeur – Photo Olivier Lalanne

Des centaines d’enfants 
passionnés par l’uniforme

Colonel Damien Dréo : 
“Un lien Armée - Nation très fort”
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Lors de l’ouverture du 32ème Festival 
International de mode et de photo-
graphie à Hyères, Jean-Pierre Giran, 

député-maire de Hyères, a parlé «  de la 
Villa Noailles de Robert Mallet-Stevens, 
joyau du style moderne, d’une histoire, 
celle des Noailles, un couple, deux grand 
mécènes, amis des artistes, dont toute la 
vie fut un hommage rendu à la création et 
à l’innovation. 

Un hommage aussi à la tolérance ! Et, 
ce festival, un destin, celui d’un espoir 
d’imagination, de jeunesse et de fête, de 
tolérance et de liberté autour du design, 
de la mode et de la photo ». Et, il a rappelé 
«  que l’on doit ce festival à Jean-Pierre 
Blanc et à son équipe, à Hubert Falco 
et TPM, aux collectivités, à l’État, aux 
partenaires privés les plus prestigieux, 
à la Mairie d’Hyères, à son adjoint à la 
culture. Ils contribuent tous à l’image du 
territoire ! Un territoire, sans cesse tourné 
vers l’avenir, mais qui s’appuie sur le socle 
solide de son histoire ».

Photos Philippe Olivier

Le tout images (27 avril - 1er mai)

Festival International de mode 
et de photographie à Hyères 2017

La fleur dans tous ses états !
Hyères Fête des Fleurs à La Crau 17
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Sur la route de Valcros, à une 
enjambée de la Méditerranée, se 
dresse le Château La Valetanne. Le 

domaine ouvre ses portes le samedi 27 
mai, à partir de 18 heures, pour présenter 
son millésime 2016.

Entourée d’oliviers centenaires, de 

grands pins et de vieux chêne-liège, 
la terre schisteuse rouge du domaine 
s’étend sur 14 hectares. Une ruine sur 
le domaine témoigne d’un héritage viti-
cole lointain, mais ce n’est que depuis 
2007 que la vinification a commencé. 
« Un travail considérable a été mené 
avec la remise en état de la cave et 

Le vendredi 30 juin a lieu pour 
la huitième année consécu-
tive la Foulée farlédoise, l’un 

des événements sportifs locaux 
incontournables.

L’an dernier, l’épreuve a rassemblé 
plus de 650 coureurs et son succès 
grandissant lui promet encore de 
nombreuses éditions.

Côté courses, les plus jeunes vont vivre 
leur Foulée farlédoise dès 18h30, avec 
deux parcours adaptés par tranches 
d’âges (0,6 km pour les 7-9 ans et 1,2 
km pour les 10-11 ans). Quant aux 
adultes le top départ sera donné à 
partir de 20h.

A noter que cette année, les moins 
aguerris à la course à pied peuvent 
également tenter l’aventure de la 
Foulée farlédoise en s’inscrivant sur 
le parcours des 5 km, tandis que les 
adeptes de la marche nordique pour-

des vignes en 2006, ce qui permet au 
domaine de produire ses propres vins 
sur 15 hectares en bio (100 000 cols 
dont 10% à l’export), de haute qualité «, 
détaille Jérôme Constantin, avec fierté. 
En 2007, la première récolte a donné 
pleine satisfaction et fourni un rosé 
fantastique ainsi qu’un rouge de grande 
classe. « Aujourd’hui, nos vins sont servis 
dans de grands restaurants tels que Les 
Brasseries Bocuse à Lyon, le Ritz à Paris 
ou encore La Villa Belrose à Gassin», 
ajoute-t-il.

Lors du dernier concours des vins de 
Mâcon (Saône et Loire), le domaine a 
récolté plusieurs médailles dont une en 
or pour la cuvée Vielles Vignes (Rouge) et 
une en argent pour le Rosé. Le domaine 
a également été distingué lors du 
concours des Vins de Provence et il a été 
sélectionné par un grand guide gastrono-
mique en tant que Coup de Cœur 2017 !  
« Cela récompense le travail acharné que 

ront se lancer un parcours de 7,5 km.

Le côté festif de la manifestation n’est 
pas oublié puisque chaque coureur 
déguisé reçoit un cadeau sur la ligne 
d’arrivée. Sans oublier que participer 
à cette épreuve, c’est aider la Fédéra-
tion nationale CAMI sport et cancer du 
Var, 1€ par dossard lui étant reversé.

Le nombre de participants étant 
limité, il est vivement conseillé de 
s’inscrire au plus tôt pour être certain 
d’y participer. Rendez-vous le 11 juin 
pour la reconnaissance du parcours 
(au choix 5 km ou 10 km).

Contact coureurs - 06 87 09 92 66
Facebook : La Foulée farlédoise

www.lafarlede.fr

nous menons depuis 2007. Nous avons 
déjà été récompensé en 2014 à Mâcon et 
au Concours des Vins du Salon de l’agri-
culture. C’est une vraie reconnaissance », 
se félicite le directeur.
«  C’est un grand plaisir de recevoir le 
public pour lui parler du Château la 
Valetanne et de nos vins AOC Côtes de 
Provence. Nous espérons que vous vien-
drez visiter le domaine où nous serons 
ravis de vous accueillir pour une dégus-
tation », termine Jérôme Constantin. 
À noter qu’à partir du 1er juillet prochain, 
le domaine ouvrira ses portes du mardi 
au samedi de 16 heures à 19 heures pour 
mieux accueillir les touristes, les clients, 
bref tous ses amis ! 

Gilles Carvoyeur

Château La Valetanne
Route de Valcros
04 94 28 91 78
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8ème Foulée farlèdoise

En courant, luttez aussi contre le cancer !
Portes ouvertes au Château La Valetanne

Venez découvrir le millésime 2016, 
le samedi 27 mai !

La Farlède La Londe 19
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Pasteur à Marseille, Frank Castellano, 
37 ans, a créé le Choeur du Sud, il y a 
11 ans à Draguignan. Rendez-vous le 

27 mai au Zénith de Toulon !

En 2016, Frank Castellano a créé égale-
ment une section à Six-Fours-les-Plages 
(près de 130 choristes). Entre Draguignan, 
Le Pradet, Six-Fours, on compte plus de 
900 choristes ! Ce qui en fait la plus grande 
chorale de France.

Aujourd’hui, l’artiste l’avoue avec humi-
lité : « Je ne savais pas que cela prendrait 
une telle importance. Nous étions 100 
au départ et aujourd’hui nous sommes 
presque mille ! C’est incroyable. Mon idée a 
séduit des centaines de personnes » !
Travailleur acharné, le chef de chœur doué 
et charismatique a très vite développé 
sa chorale. Jusqu’en 2013, le Choeur du 
Sud était exclusivement dracénois comp-
tant 400 choristes.  Dès la 4ème année, le 

chef a contacté des chanteurs de renom 
tels que Chimène Badi, Hélène Ségara. 
« Tous ont répondu oui », s’émerveille-t-il, 
encore surpris d’un tel succès. Les années 
suivantes,  le Choeur du Sud s’est taillé 
une solide réputation, accompagnant 
de nombreux artistes solistes (Gérard 
Lenormand, Mauranne, Julie Zenatti) ou 
participant à des comédies musicales 
avec des sommités de la discipline : Daniel 
Lévi,  Ginie Line, Pablo Villafranca (Les Dix 
Commandements), Mikelangelo Loconte 
(Mozart)...

ESPRIT FAMILIAL

Franck Castellano ajoute  : «  Le succès 
repose avant tout sur un esprit familial 
qui règne au sein de la chorale. Ce qui fait 
notre force, c’est la parfaite osmose entre 
les choristes et le chef de choeur ». Pour 
parvenir à ce succès, le chef utilise une 
pédagogie «  qui rend heureux  », comme 
il aime à le répéter. «  C’est comme une 
forme de thérapie. Notre force, c’est d’être 
ensemble. C’est une véritable communion 
de gens. Ici, on oublie tout. Je leur apporte 
une réponse à leurs interrogations »,  
insiste-t-il.

En 2014, Daniel Vessereau, élu du Pradet, 
propose  à Frank Castellano de venir 
au Pradet. L’élu explique  : «  Dans mon 
esprit, je souhaitais qu’il réponde aux très 
nombreuses demandes d’inscriptions qui 
m’étaient adressées par des habitants de 
l’aire toulonnaise ».

PLUS DE 300 CHORISTES AU PRADET

Le conseiller municipal, délégué aux 
Festivités, reprend avec sa fougue habi-
tuelle  : «  Qu’on en juge par trois chiffres 
déterminants : en septembre 2014, nous 
comptions 50 choristes, installés à la salle 
privée de la Méduse. L’année suivante, 
en septembre 2015, nous étions déjà  130 
choristes, installés dans la salle commu-
nale Espace Jeunesse. Et, en septembre 
2016, nous avons atteint 400 choristes ! Vu 
le nombre, la municipalité du Pradet a été 
obligée de trouver une salle à l’Espace des 
Arts pour que le choeur puisse effectuer ses 
répétitions ».

A ce jour, plus de 300 de ces choristes sont 
Pradétans.

Daniel Vessereau conclut : « En toute humi-
lité,  je suis particulièrement fier  de cette 
implantation dans ma ville car ce ne fût 
pas simple. Pour la rentrée, Frank a créé 
le Chœur du Sud Kids, qui existe déjà à 
Draguignan, pour lequel il enregistre déjà 
des inscriptions » !

Gilles Carvoyeur

LE CHOEUR DU SUD AVEC PATRICK FIORI
CONCERT
Le 27 mai
TOULON - ZENITH OMEGA

Photo : Philippe OLLIVIER

Choeur du Sud au Zénith de Toulon

La plus grande chorale de France avec Patrick Fiori !
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Le marché de producteurs locaux est 
proposé par l’association «  Pierrefeu terre 
de partage  » et la municipalité, tous les 

mercredis, au rond-point des Harkis, à partir du 
17 mai et jusqu’en octobre.

Ils étaient environ 800 habitants (600 selon la 
police) sur le parvis de l’hôtel de ville, ce 13 
mai, pour accompagner leur maire dans une 

démarche pacifique mais déterminée.
Entouré des principaux élus de l’intercommu-
nalité, du député-maire de Hyères Jean-Pierre 

Cela fait maintenant 5 ans que la ville 
accueille Nature en Fête au sein de cet 
espace naturel magnifique. Cette année, ils 

étaient encore plus nombreux, sans doute plus 
de 5000 personnes, a fouler l’herbe du Parc de 
la Brûlade. Remerciements à INTERMARCHE et 
au Domaine des Myrtes qui a accueilli les enfants 
des écoles.

Photos Gilles Carvoyeur

Avec ce marché qui réunit les producteurs d’une 
agriculture biologique ou raisonnée et des arti-
sans, Pierrefeu est en route vers la transition, 
sous toutes ses formes : écologique, énergétique, 
biologique ou sociétale !

Giran, de Jean-Louis Masson, maire de La Garde, 
et de Christian Simon, maire de La Crau, François 
de Canson a lancé : « Le dossier qui nous préoc-
cupe ce jour est lié à l’interrogation d’un maire 
et d’une population qui découvrent tout à coup 
l’arrivée future de migrants sur la commune. 

Pour Gaël Vial, président de l’association « Pier-
refeu, terre de partage  », «  il s’agit de favoriser 
une dynamique locale en vue de permettre 
l’émergence de projets basés sur des valeurs 
écologiques, sociales et solidaires, ou de les 
soutenir quand ils existent, c’est à dire contri-
buer à la construction de la société de demain, 
dans l’esprit des mouvements des territoires en 
transition ».

Objectifs très honorables et pas si faciles 
atteindre que cela  ! Mais, ici, la passion et 
l’énergie des habitants permettraient de soulever 
des montagnes ! Patrick Martinelli, le maire, qui 
soutient cette remarquable initiative, unique en 
son genre dans l’intercommunalité, ne tarit pas 
d’éloge sur les membres de l’association : « C’est 
à leur initiative qu’est née cette association, la 
ville ne prêtant que la parcelle de 3000 mètres 
carrés où est implanté le marché des producteurs 
qui accueillera une trentaine d’exposants profes-
sionnels venus de toute la région ».

Effectivement, le dynamisme de «  Pierrefeu, 
terres de partage » repose beaucoup sur la moti-
vation de ses 180 adhérents. « Tout est parti d’un 
constat : la volonté de se réapproprier les choses, 
en favorisant la localisation des productions 
et en faisant naître des idées citoyennes à tous 
les niveaux  : recyclage des déchets, production 
d’énergie verte, permaculture, etc. ».

Dans le même état d’esprit, l’association a mis 

Aujourd’hui, vous avez devant vous, un maire en 
colère. Et si je vous ai réuni, c’est pour vous dire 
la vérité, pour faire avec vous un point précis sur 
ce dossier. C’est un dossier sensible qui doit être 
traité loin des passions et sans haine ». 
Depuis quelques temps, des rumeurs faisaient 
état d’une installation de migrants sur une zone 
entre Le Lavandou et La Londe. Récemment, les 
élus ont appris la vente par le Groupe ACCOR 
d’une partie de ses hôtels Formule 1 à la filiale 
immobilière de la Caisse des Dépôts et Consigna-
tions, la SNI.

LE PREFET « PAS AU COURANT » !

Le maire ajoute : « Après avoir effectué quelques 
recherches, il s’est avéré qu’effectivement le 
Groupe Accor a vendu 62 de ses 237 hôtels 
Formule 1 dont celui de La Londe, dans le cadre 
du renforcement des infrastructures de logement 
d’urgence, la gestion opérationnelle ayant été 
confiée à ADOMA (ex- SANACOTRA).
J’ai alors interpellé le directeur de Cabinet du 
Préfet pour savoir s’il y avait bien un lien entre 
la rumeur sur l’arrivée de migrants et l’achat de 
l’hôtel Formule 1 par la SNI. La réponse fut claire 
: la Préfecture n’a aucun écho sur le sujet. N’étant 
pas satisfait de la réponse, j’ai écrit au Préfet 
du Var afin de lever toute ambiguïté  ». Reçu le 
mardi 2 mai, le Préfet l’a informé que l’arrivée 

en place un jardin partagé, qui a vu le sous sur 
un terrain où était construit un bâtiment muni-
cipal qui a été rasé, juste à côté de la maison de 
retraite. Ce jardin accueille tous ceux qui veulent y 
prendre part. « Cela s’inscrit dans une dynamique 
globale où chacun peut réfléchir localement 
dans une optique de transition », conclut Patrick 
Martinelli, particulièrement convaincu par ce 
concept très tendance actuellement.

Gilles Carvoyeur

Inauguration du marché de producteurs locaux le 
mercredi 17 mai, à partir de 18 heures, au niveau 
du rond-point des Harkis.
Marché de 17 heures à 20 heures.
Plus de renseignements :
Association Pierrefeu, terres de partage
25, avenue Pierre Renaudel
Pierrefeu-du-Var
06.45.48.67.83.
pierrefeu.terresdepartage@gmail.com

de migrants était bien programmée dans l’Hôtel 
Formule 1, à la date du 2 septembre prochain ! 
«  Sur la forme, je considère que cette décision, 
prise sans concertation, de manière unilatérale et 
dans la plus grande discrétion est intolérable et 
illustre malheureusement le mépris dans lequel 
sont tenus les élus locaux par une Administration 
Centrale qui se sent toute puissante », regrette le 
premier magistrat.

LOI DU SILENCE

De plus, le maire a eu connaissance d’un cour-
rier édifiant, remis par le Directeur Régional 
d’ADOMA, ce mercredi 10 mai, courrier émanant 
du Ministère de l’Intérieur (Direction Générale 
des Étrangers en France) et adressé au Directeur 
Général d’ADOMA, le 23 février 2017, dans lequel 
il est écrit : « Je vous demande de bien vouloir 
prendre l’attache des autorités préfectorales 
concernées, en amont de tout échange avec 
les élus locaux et services communaux, afin de 
définir avec elles les modalités de mise en œuvre 
du dispositif et de communication adaptées à 
chaque contexte local. Aucun contact avec les 
élus locaux ne doit avoir lieu sans l’accord du 
Préfet ». Bref, dans ce dossier, la règle, c’est le 
silence ! 

Gilles Carvoyeur

Marché de producteurs locaux

Un territoire en transition tout azimut !

Arrivée des migrants au Formule 1

François de Canson :
“Aujourd’hui, je suis un maire en colère” !

Plus de 5 000 personnes au rendez-vous de la terre
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La ville de Bormes-les-Mimosas 
met en place un chantier d’inser-
tion qui permettra à une trentaine 

de personnes en  situation d’exclusion 
sociale et professionnelle de renouer 
avec le monde du travail.

C’est autour d’un projet porteur que ces 
demandeurs d’emploi seront mobilisés : 
celui de réhabiliter une partie du magni-
fique patrimoine de la commune.
Par le biais d’une convention entre la 
municipalité et l’association Tremplin, 
deux projets vont être menés à bien la 
restauration de la chapelle Notre Dame 
de Constance et la restauration du haut 
de la Calade, un sentier en pierres qui 
permettait de rejoindre la chapelle 
Notre-Dame-de-Constance depuis le 
château.
D’autres projets de restauration sont 
envisagés : la tour de l’horloge dans le 
bas de la rue Carnot et le Moulin place 
Saint-François.

L’association Tremplin a été créée en 

1984 à Toulon et développe des activités 
permettant de lutter contre l’exclusion 
sociale en mettant en place, notamment, 
des chantiers d’insertion. Son exper-
tise en matière de renovation de bâti 
ancien lui permet d’impliquer les bénéfi-

ciaires dans des actions de restauration 
patrimoniale.

Au sommet de la colline de Bormes-les-
Mimosas qui culmine à 324 m, la chapelle 
de Notre Dame de Constance, édifice de 

style roman, fut construite au XIIe S. par 
les Chartreux de la Verne sur la demande 
de Constance de Provence, fille de Robert 
le Pieux.

On peut l’atteindre par le sentier bordé 
d’oratoires qui débute derrière le 
château. De la chapelle, un point de vue 
panoramique sur le village et les Îles 
d’Hyères s’offre aux yeux du promeneur.
C’est également un point de repère pour 
les marins qui naviguent au large des 
côtes.

A découvrir : sa collection de vitraux, 
œuvre contemporaine de G.H Pescadère, 
relatant la vie du christ.

Sur le site de la Chapelle Notre-Dame-de-
Constance, une convention sera signée 
entre la ville et l’association Tremplin le 
vendredi 19 mai à 11 heures en présence 
de François Arizzi, maire de Bormes-les-
Mimosas, de Claude Petitjean, président 
de l’association Tremplin et en partena-
riat avec la Fondation du Patrimoine.

Patrimoine

Un chantier d’insertion pour restaurer le patrimoine
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2ème édition du Check Up Santé

Une rencontre pour faire 
le point sur sa santé

Depuis juillet 2016, La Croix-Valmer 
fait officiellement partie de son 
périmètre. 

Le conseil municipal a entériné, le 25 
mai 2016, l’appartenance de La Croix-
Valmer au Parc national de Port-Cros, 
offrant ainsi une nouvelle dimension à 
l’image de la commune. Les communes 
déjà adhérentes sont Hyères, depuis 
avril 2016, avec une partie du territoire 
communal et des îles d’Or, Ramatuelle 
depuis mai 2016, Le Pradet depuis juin 
2016, La Garde depuis janvier 2017.
La Croix-Valmer met tous les atouts de 
son côté pour préserver et mettre en 
valeur son territoire exceptionnel. Pour 
s’engager officiellement dans cette voie, 
une charte a été signée. Rédigée avec les 
associations de la commune, elle définit 
les ambitions, les objectifs et détermine 
les mesures à prendre pour les atteindre. 
Ainsi, la municipalité s’engage encore un 
peu plus vers une politique innovante 
d’aménagement et de développement 
économique, social et culturel, respec-
tueuse de l’environnement.

LITTORAL EMBLEMATIQUE

Bernard Jobert explique : « Le littoral de 
La Croix-Valmer est emblématique du 
tourisme balnéaire varois. Selon le Parc 
national de Port-Cros, il comporte les 
plus beaux espaces naturels protégés du 
littoral régional avec les trois caps de la 
presqu’île (Lardier,Taillat et Camarat) ». 
Il ajoute : « Le classement des trois caps a 
été une très bonne chose. La teinte natu-
relle de La Croix-Valmer nous distingue 

L’État a créé le Conservatoire du littoral 
en 1975, un établissement public dont 
la mission est d’acquérir des parcelles 
du littoral menacées par l’urbanisation 
ou dégradées pour en faire des sites 
restaurés, aménagés, accueillants dans 
le respect des équilibres naturels. Il 
gère, à La Croix-Valmer, le cap Taillat et 
le site de Pardigon. Ses missions sont, 
une fois les sites acquis, d’en déléguer 
la gestion : surveillance avec des gardes 
du littoral, l’aménagement avec sentiers, 
restauration…, entretien et valorisation 
(accueil du public, sensibilisation avec 
des panneaux d’information...).
Pardigon : protection, restauration
La Croix-Valmer a signé une convention 
avec le Conservatoire pour le site de 
Pardigon afin de protéger et restaurer les 
paysages, habitats naturels et espèces 
remarquables, maîtriser la fréquenta-
tion et sensibiliser le public, réhabiliter 
et mettre en valeur le patrimoine s’y 
trouvant. Certains points noirs paysa-
gers subsistant des activités précédentes 
ont été effacés : débâchage de la grande 
mare, enlèvement des gravats de la villa 
et du bitume de l’ancienne route.

Réorganisation du parking du 
Débarquement

Amélioration de l’intégration paysagère 
et restructuration du stationnement sont 
au programme. La commune réalisera les 
travaux dès 2017, sur 2 ans, aux côtés du 
Parc. Ils seront financés par les recettes 
des parkings.

Réalisation d’un sentier de retour pour 
l’été 2017 reliant la plage de la Briande à 
celle des Brouis pour éviter de pénétrer 
dans les propriétés privées.

Gestion du site du Lardier

Le Conservatoire du littoral est proprié-
taire du site. Pour le protéger, il l’a rendu 
inconstructible en 1978. Depuis 1984, 
le parc assure avec La Croix-Valmer sa 
gestion qui représente 350 hectares. 
Son objectif est double : restaurer et 
conserver un patrimoine naturel de 
qualité et l’ouvrir au public pour sensibi-
liser et éduquer. 

AGIR POUR LA CROIX-VALMER DE 2017 
À 2020

1. Préserver et sensibiliser : comme tous 
les parcs nationaux de France, celui 
de Port-Cros a pour but de protéger 
les espèces, les milieux naturels, les 
paysages et le bâti. Les territoires étant 
variés (massif des Maures à l’ouest, 
littoral et mer), 245 idées d’actions « à 
la carte » sont mises à la disposition des 
adhérents. La priorité est laissée à la 

sensibilisation des plus jeunes.

2. Aménager un sentier sous-marin plage 
de Jovat (Gigaro). Le parc se charge 
d’animer un réseau de 3 sentiers sous la 
forme d’un passeport où chaque sentier 
sera détaillé selon sa spécificité. À La 
Croix-Valmer, ce sera la biodiversité.

3. Accompagner des plans de gestion du 
patrimoine : les 3 caps, Pardigon et la 
Villa Romaine. Le grand chantier pour les 
3 années à venir est l’aménagement de 
Pardigon, propriété du Conservatoire du 
littoral, avec la mise en valeur des ruines 
romaines.

4. Mise en place d’un plan de circulation 
dans les espaces naturels en complé-
mentarité avec le Conservatoire du 
littoral : sur les sentiers et avec l’aména-
gement du parking du Débarquement.

5. Aide à la recherche de subventions 
européennes et soutien administratif : 
certains projets peuvent bénéficier de 
subventions européennes ; des dossiers 
conséquents, comme le règlement local 
de publicité et l’éclairage public, sont 
menés de concert avec le Parc dont l’ob-
jectif est de protéger le cadre de vie de la 
commune.

6. Développer la marque Esprit Parc. 
Depuis juillet 2015, les parcs nationaux 
peuvent développer la même marque 
commerciale. 

LE PARC EN BREF

Situation : îles d’Hyères et littoral dans 
le Var.

Création du parc : 1er juillet 2016, un 
arrêté du préfet de région a constaté le 
nouveau périmètre.

Cœur de parc : 1700 ha terrestres, 2900 ha  
marins.

Aire d’adhésion : 11 191 ha répartis sur 5 
communes  : Hyères-les-Palmiers (7 764 
ha), La Croix-Valmer (2 147 ha), Le Pradet 
450 ha, Ramatuelle (446 ha), La Garde 
(384 ha).

Aire maritime adjacente : 123 000 ha.
Habitants permanents : 350 à Port-
Cros et Porquerolles, 99 000 dans l’aire 
d’adhésion.
Espaces protégés : îlots de la Bagaud 
et Gabinière, réserves intégrales. Sanc-
tuaire PELAGOS.
Flore : 602 espèces terrestres, 500 
espèces d’algues.
Faune : 144 espèces d’oiseaux, 180 
espèces de poissons et espèces 
terrestres.

Bernard Jobert , maire : “Les plus beaux espaces 
naturels protégés du littoral régional”  !

des autres communes et nous le devons 
aux associations. Aujourd’hui, on profite 
à long terme de tous ces engagements 
successifs que beaucoup nous envient. 
Le Parc est un facilitateur, une force de 
frappe ».

Pour Catherine Huraut, adjointe à l’en-
vironnement  : «  Nous faisons partie 
d’un territoire d’exception qui a besoin 
d’être protégé. Notre commune est 
engagée dans le développement durable 
depuis 2011 à travers son Agenda 21 
et nous souhaitons fortement conti-
nuer à préserver nos espaces naturels. 
Sur 2 224 hectares, près de 1 100 sont 
des espaces boisés dont 1 030 en zone 
naturelle protégée (sites du Cap Lardier 
et Taillat) et dont le tiers appartient au 
Conservatoire du littoral. Nous adhé-
rons, depuis mai 2016, à la charte du Parc 
de Port-Cros et j’en suis très heureuse. 
Je souhaite de tout cœur que les autres 
communes du littoral nous rejoignent. 
Bernard Jobert et moi-même faisons 
maintenant partie de son conseil d’ad-
ministration. Ceci va nous permettre de 
participer et peser sur les délibérations 
mais aussi de concrétiser des projets 
amorcés depuis plusieurs années : l’amé-
nagement de Pardigon, du parking du 
Débarquement ».
Propos recueillis par Gilles Carvoyeur

LES CINQ DOSSIERS PRIORITAIRES

L’incontournable Conservatoire du 
littoral
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L a  C ro i x  Va l m e r, 
commune du Parc 

national de Port-Cros 

www.lacroixvalmer.fr

Mardi 11 avril, au Collège Alphonse 
Karr de Saint-Raphaël, la Mutua-
lité Française PACA organisait, en 

partenariat avec le C.C.A.S. et la Caisse 
de Retraite Malakoff Médéric, un Check 
Up Santé.

Plus de 200 personnes, contactées par 
leurs complémentaires santé, leurs 
caisses de retraite ou le C.C.A.S. de 
Saint-Raphaël, ont rencontré différents 
professionnels de la santé et bénéficié 
de consultations de prévention et de 
dépistages santé personnalisés. Santé, 
bien-être et accès aux droits étaient les 
mots clés de cette journée. Laurence 
Delaye, chargé de mission à la Mutualité 
Française du Var, revient sur le succès de 
ce rendez-vous : « Près de 40 profession-
nels étaient présents afin d’apporter des 
conseils et de permettre à tous d’adopter 
un comportement favorable à la santé. 
Dépistages vision, audition, glycémie, 
bucco-dentaire, tension artérielle, mala-
dies rénales, mémoire, I.M.C. (Indice de 

Masse Corporelle), condition physique, 
mais aussi de nombreux stands d’in-
formation sur les cancers, les troubles 
musculo-squelettiques, les soins du pied, 
les addictions, la vaccination, les disposi-
tifs mis en place par l’Assurance Maladie 
permettaient de dialoguer avec des 
experts. Innovant  : la «  tango thérapie  » 
est venue clôturer cette journée sur une 
note dansante ».

En effet, on le sait peu mais les bienfaits 
du tango agissent sur le corps et l’esprit – 
mémoire, équilibre, coordination. 

La devise du Service Prévention 
Promotion Santé Var de la Mutualité 
Française PACA n’est- elle pas «  Déceler 
un problème médical rapidement est une 
grande chance de guérir rapidement ». 

DL.

en partenariat avec
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Chaque année depuis trois ans 
à la même période, le monde 
économique de la presqu’île de 

Saint-Tropez se retrouve sous l’égide des 
aéroports de la Côte d’Azur et de l’Union 
Patronale du Var, lors de rencontres 
informelles.

Pas de discours officiels mais des mini-
stands réservés aux entreprises qui 
soutiennent l’événement et qui ont 
souhaité cette année mettre en avant 
leur savoir-faire. Alors que le Conseil 
d’État pourrait annuler l’arrêté qui 
ferme l’aéroport de la presqu’île aux 
vols internationaux s’il suit les conclu-
sions présentées en début du mois par 
le rapporteur public («Une décision 
inconséquente, un vrai coup dur pour le 
tourisme et l’économie régionale» avait 
déclaré Christian Estrosi, alors président 
de la Région, au lendemain de cette déci-
sion), plus de 350 chefs d’entreprises et 
collaborateurs se retrouvaient dans les 
salons de l’aéroport du Golfe de Saint-
Tropez (AGST).

8 000 MOUVEMENTS PAR AN

En un demi-siècle, l’AGST a su s’imposer 
comme un acteur économique majeur de 
la presqu’île, bien loin de l’image du petit 
aérodrome de campagne d’antan qu’il 
fut à sa création le 8 août 1964. Outil de 
désenclavement essentiel du territoire, il 
représente un moyen d’accès unique par 
sa rapidité et son confort pour la clientèle 
haut de gamme qui fréquente régulière-
ment l’une des plus belles presqu’îles du 
monde et une alternative stratégique aux 
routes souvent saturées. Avec sa piste 
unique de près de 1200 m, il est, de par 
sa taille, l’un des plus petits aéroports 
internationaux du monde. L’AGST a su 
fidéliser ses visiteurs grâce à un accueil à 
la carte personnalisé dès l’atterrissage et 

un élargissement de ses prestations haut 
de gamme. L’été, l’aéroport assure trois 
connexions commerciales régulières : 
Nice par hélicoptère, Genève et Sion en 
Suisse par avion auxquelles s’ajoute en 
hiver un nouveau service sur Courchevel 
en direct avec Alpine Airlines.

Accueillant ces rencontres économiques 
(soutenues par 60 partenaires) pour la 
troisième année consécutive, l’aéroport 
joue plus que jamais son rôle d’outil 
complémentaire à disposition de tous 
les acteurs stratégiques du Golfe. Avec 
une moyenne de 4 000 avions et 8 000 
mouvements avions et hélicoptères par 
an, l’aéroport accueille plusieurs milliers 
de passagers sur l’année avec un taux 
de fréquentation de 85 à 90% pour la 
période de Pâques jusqu’aux «Voiles de 
Saint-Tropez». Ouvert toute l’année 7 
jours sur 7, l’aéroport dispose de locaux 
élégants, d’un service personnalisé et 
très attentif pour toutes les opérations 
d’accueil, d’une assistance aux passagers 
et aux équipages et se révèle idéal pour 
l’aviation d’affaire.

UN ATOUT POUR LE TERRITOIRE

Doté d’une tour de contrôle adaptée aux 
exigences modernes de l’aviation, l’aé-
roport offre une capacité parking avions 
de 10 500 m2 bitumés, plus 11 300 m2 
en herbe pour les petits appareils et les 
hélicoptères. 70 % des vols à l’année sont 
privés pour 30% de vols commerciaux, 
incluant les vols d’hélicoptères. Ainsi, 
la clientèle privée qui fréquente l’aéro-
port possède en général une propriété 
dans le Golfe. Il est à noter qu’en tant 
qu’aéroport international, celui-ci est 
placé sous haute surveillance et sous 
les contrôles de la gendarmerie, des 
douanes et de l’aviation civile. A taille 
humaine, proche de 15 à 45 minutes de 

la plupart des grands centres d’affaires 
de la région, l’aéroport Saint-Tropez/ La 
Mole constitue un atout pour le territoire 
dont la clientèle séjourne dans toutes les 
stations balnéaires de la Corniche des 
Maures, du Lavandou à Saint-Tropez.

DEUXIEME HUB D’AVIATION D’AFFAIRES

Depuis juillet 2013, c’est Aéroports de la 
Côte d’Azur (ACA) qui gère les aéroports 
Nice Côte d’Azur, Cannes Mandelieu et 
Saint-Tropez qui constituent le 2ème hub 
d’aviation d’affaires en Europe. «ACA ne 
se contente pas d’être un gestionnaire 
d’infrastructures, reconnaissait Domi-
nique Thillaud, président du directoire 
d’ACA, lors de ces rencontres, mais se 
comporte également en prestataire de 
services pour une aviation vecteur de 
croissance et de rayonnement territo-
rial. L’AGST joue pleinement sa vocation 
d’outil à disposition de tous les acteurs 
du territoire, de surcroît dans le respect 

de l’environnement et de la qualité de vie 
de ses riverains.»
«Au travers de ces rencontres, affirmait 
Pierre Fourques, directeur de l’AGST, 
nous tenons à rappeler que l’aéroport 
est un outil ouvert et à disposition de 
tous les acteurs économiques du Golfe. 
Nous sommes heureux d’accueillir et 
de prendre part ainsi à ces rencontres 
économiques qui scellent la volonté, de 
la part de tous les acteurs économiques 
du Golfe, de soutenir l’activité de la 
presqu’île en dehors de la période esti-
vale et pérenniser les échanges. Ceci, 
afin de répondre au mieux à la nouvelle 
tendance touristique : le développe-
ment des vacances hors saison dont la 
tendance se reflète auprès de tous les 
partenaires économiques ici présents, 
comme auprès de nos clients de l’avia-
tion d’affaires».
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Le Golfe de Saint-Tropez, en chiffres

Le Golfe de Saint-Tropez représente à 
plusieurs titres un pôle économique 
majeur. Regroupant 12 communes et plus 
de 55 000 habitants, ce sont 100 à 200 
000 touristes et visiteurs qui convergent 
chaque jour en saison estivale. Riche en 
attraits touristiques d’exception (espaces 
naturels, sites événementiels de qualité 
et manifestations, plages et criques), le 
patrimoine et la culture du Golfe attirent 
une clientèle de touristes affluant du 
monde entier. Avec une grande capacité 
d’hébergement touristique (plus de 260 
000 lits disponibles, dont 82 % en rési-
dences secondaires), 560 restaurants, 
30 caves et domaines viticoles, 38 plages 
et criques, la fréquentation annuelle 
dans le Golfe dépasse le 1,6 million de 
touristes, qui dépensent en moyenne 
plus de 760 M€ pendant l’année.

L’économie du Golfe à la loupe

8 500 entreprises concentrent près de 24 
000 emplois autour de l’économie touris-

tique et résidentielle essentiellement, 
soit 80% de l’activité économique locale. 
En deuxième place figure l’économie de 
services (48% des entreprises) dont une 
part importante de commerces, liés à 
la restauration ou à l’activité du trans-
port. Des activités de plage de grande 
qualité, via des sites à forte renommée, 
sont concentrées sur une trentaine d’éta-
blissements de plages disséminés sur 
le Golfe. Des activités nautiques variées 
sont présentes sur 10 ports, totalisant 
plus de 6 900 places. L’hôtellerie haut 
de gamme est très fortement repré-
sentée avec 40% de chambres. A noter 
que la majorité de l’hôtellerie du bassin 
est indépendante. La viticulture repré-
sente également un secteur dynamique, 
couvrant 80% des surfaces agricoles qui 
enregistrent une croissance des superfi-
cies classées en AOC. L’agriculture locale 
s’ouvre vers d’autres productions de 
qualité, plus diversifiées comme le maraî-
chage, l’huile d’olive, le miel, facilitée par 
des demandes de consommations esti-
vales. Le secteur des pépinières est aussi 
bien implanté.
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